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L113RAIRIE CRANCER FRERES
Livres neufs et d'occasion *à prix ré~duits.

97s. Astier l'abbe A. P. Les bea u- 986. Deiphin Balleyguier 0. La
tés de la messe ; considérations Iprerniwt e au be ou l'Etvauigile et l'an-
liturgiques, religieuses et poétiques, cien testament racontés aux enfants,
t-12, 88 50 nouv. édit., 1-18, neuf, 50 2(

Birisé aie dos. 987. D la souverainete temporelle076. Maurel P. A. S. J. Le, chrétien (lu Pape -par un soldat du Pape,
éclairé sur la nature et l'usage des 1-8, réutà25
'Oldulgences, 1-42, 75 50 988 Blancl'abbe P. S. Cours d'bis-

BPsai dos. touef ecclesiastique à l'usage des077. Berthoumieul'abbe V. G. Fél- séminaires ; nouiv. édit, revue, aug-tes et dévotions poiuîeiros, tableau mente,' et continuée de 1789 à 1878,
"'S "S5 et cwutumes religieux, deýs par l'abbé Guillaumne, 4-12, 4.00,

céltron (e s s ,ainits, et pèlerinages réduit à 3.00
978. bîî, 1-1'2, 75 45 989. fluraiid l'abbo E. J. Les mis-~7 Mro l'abbg J. Le ciel oit 1<e sions catholiques françaises, 1-12,bOOj<11 deus saluts dJans le paradis. 1.00, r'.du1it à 50

1-12, 75 50; 990. Curicque 1'abbe J. M. Voix
071). Boutard 1'abbe. Les g-sudsýý pro1ihîLi us oit sigues, apparitions

antiione(, dle l',Avent ;lectures pré- et prédictions ;rectueillis priacipa-
Paratoires à la fète de Noël, 1.12, lement des annales de l'Eglise, tou-leuf,33 ,Ie151fý chant les grands évènements dut080. ,eu~ le confréries dprre XIXe siècloe t l'approche de la lin
Choisies et d'exercice., de piété, eux- des temps, 3eý édit., cons. augm.,

qessont attaclîce3 des indulgen- 1- 12, "8 50
Ce, 1-18 10 Iiiî a . d s.081 Mioreau Ilabbe S. A. Vade 991. Glaire 1'abbe J. B. Introduc-
#4ecuI1 d'indulgence, 1-32, rel. toile tion historique et criti lue3 aux livras

neu, 2r,15 <la l'Ancien et dlu Nouveau Testa-C hallouer I. An abstract of~ ment, 6-12, 5.00 1.80
"ltory 0f th, nid andl n'wv testa- 992. Jaunay L. Histoire de l'Eglise

eà 1-18, cart. toile 101 Catholique depuis J.-C. jusqu'au
.l.hormond. Histoire abrég4«e de temps actuel, à l'usage des écolesla reigi aatl ened ss et des familles, approuvée par troischlrist, 1-18 , tomne second seul Oal évêques, 1-12, 75 4 r

a Vie de Notre-Seigneur Jésus- '993 Ramaiere P. H. S. J. Les espé-~lrsdo la Vierge et des douzeý rances (le l'Eglise, 1-12, 1.00 50
aPôtres avc150 gravures, dessins, Jirisèau dos.

orn(,ýmements, nouv. édit. 994. Richon M. L. La messe dansS1-12, 50 15 les livres historiques de la Bible et
ail'abba A. Semaines hi- J.-C, dans les Evangilas (introdue-

trgiqu(0 5 d'aprùs Guillaume Dît- tion à l'histoire de l'Eglise, 2-12,randy, 1-16. 75 45 neufs, 2.30 1.26
btqr,ý,ttlVrel d'Oc.a. lor sont marqués~ d'tinastérisque etsntgrni oOtt.. &Î, ~ u i oLtmaiidieuttoa dua contraire.
41in "' t0P. ce. aux prix marqués pour tes frais de port, qui sont à la charge du
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905. Siemers Clement. Histoire de,
llie pîour- les institutions catho-
liques, 1-12, 55 30

996 Pourquoi sommes-nous catho-
lique et nion protestants ? discussion
au point de vue dei l'écriture, du bon
sens et des faits, 8e édit, revue et
corr. 1-18 25

ý997. flourquard Mgr. Petite his-
toire de l'Eglise illustrée, présentée
sous une formne apologétique, 4e
édit., 1-12, cart. neuf 50

e98. L.e meme. Petiti bibi ýilluistréýe
ou récits tirés de l'anc ien et du nou-
veau Testament à l'usage de la jeu-
nesse ;ouvrage accueilli avec bien-
vtillance par Sa Sainteté le, Pape
Léon XIIJ, 1-12, cart. neuf 50

999. Lie danger de croire facilement
aux prephéeties, aux extases, aux
stigmates et aux révelationis, 1-8,
sans couverture, 50 là

1000. Verdereau I'abbe. Exposi-
tion historique des propositions du
syllabus, 1-12, 50 25

1001. Hermier P. La vérité sur les
prophéties de' Gony, l'Hôépital par
des serviteurs de Marie témoins des
apparitions; seul récit authientique',
3o édit., 1-2, 15 0OS

1002, Ues propheties et les événe-
ments très prochains, 22e' édit., 1-18,
réduit à 10

1003. Durand 1Pabbe A. Le ciite
catholique dans ses céremoriies et

1005. fleurasse 1'abbe J. J. Les
apôtres. histoire de l'etabiissemiýflt
di l'Eglise ; d'après les textes cont-

tempîorains, expiquîés par 'la tradi-
tion î'cclésiastiqiiu, les documents
do l'histoire profane, les monumente
de l'archéologie et la description des
fl lix, gd. 1-8, 2,00 1.00

1006. Le meme. Arclicologio chré'
tienne ou précis de l'histoire des
moDue nnts religieux du moyen-Agiý,
9Q edit. revisée et complétée par M
l'abbe C3. Chevalier, 1-8, 75 4

BJrisé au dos.

1007. Cantu Cesar. L'hérésie scicfl
tilîque, discours historiques traduits
de l'italien piar Digard et Martinl,
1-8, neuf, 2.00 7

1008. Le meme. L'hérésie dans 19
revolution, 1-8,neuf, '2.00 7

1009. Chapiat I'abbe. Histoire de
l'E'glise universeile depuis Ada0l
jitsqii'à Pie IX, seconde édit., j8
neuf, 1.88 g

1010. Le morne ouvrage, pi. rel,
bas., 1-8, 2.25 15

1011. Drioux 1'abbe. Les Apôtre's,
ou histoire de i'~giiprimitive, 1.81
2.00, réalnit à 1.20

1012. Gainet M. Histoire de 1'a1V
cien et du nouveau Testament Par
les seuls témoignages profanes avec
le texte sacré en regard ou la- 13WOî
sans la Bible, 5-8, 7.50 j5

ses synmbole's, d'après l'enseigne- Brisés au dos.
ment traditionnel de l'Eglise ; ou-
vrage approuvé et recommandé par 1013. Janiszewski Mgr. Histoire
plusieurs évoques, 1-8, dlem. rel. de la persecution de l'h glise 38 tho'
chag., 1.75 1.20 lique en Prusse, îl8i0-I876) traduite

1004. 1Memoires pour servir à l'his- en français et précédée d'une nO
toire ecclébiastique, 2o édit, cons duction par le Rt. P. Lescoeur,lO
anigm,, 4-8 pi. rel. bas., 8.0î0 U.0 1,75, réduit à d
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1014. Hlu M. Le christianisme en nibus publicis accommodatum, et in
Chrî,en TLartarie et au Thibet, 4-8, ternes tres distributum, editio sexta,

6.60, réduit à 3M00 3-8, dem. rel. neufs, 4.25 2.0o

1015. Lamy T. J. Jntroductio inu 1024. Congres (e Reavres Eucharis-
scrait, Sripturam, 2e eidît. auctai tiques à Liege du 5 au 10 juin 1883p

et 0eflindata, '2.8 neufs, 2.75 1.00 1-8, 1w là

106Maistre 'abbe. Le livre des 1025. Congres dles catholiques de
figures propheîqiqiîjs ou l'histoire dle l'Ouest tenu à Nanti, lu 16 au 21
JésusChrist, Je la Ste-Vierge, dos Novembre 1886, 1-8, 1.50 50
alPÔtres et de l'Eglise , rpetq'
rneilt Pr ligurée, dans erPI tiqLý 1026. Port-Maurice S. Leonardsles faits ede. Le tiesor cace ou leSainit Sa-
dJans les personnages typiques de cilice de la messe traduit du l'ita-
"ancien Testament pulblie't' pour la lieu pir P. 1. J. Lahîs, nouiv. édit.

preinieriý fois, dlivise en cinq livres, 1-32, réduit à 20
1-8, 1 50 75

1017. De Meaux Vte. Les luttes 1027. Curot M. l'abbe. Le Notre-
relibgieusîes en France, ais Seizième l'ere au Xl Xe siècle, 2e edit., 1-18,
Siècle, 1-8, 1.0 60) 50, réduit à 30

>1018- Mjchaud M. Histoireý des
erOisades, 41, édit. revue, corr. et
alugal, avec une! carte de l'Asie
14ineure, les plans d'Antioche et de
Jérusalem, 6-S, 9.00 5.00 1

'11.Picot M. Mémoire pou r servi r
4 lIhistoire ecclésiastique pendant
le XVIIIe siècle ; 3e édit, cons.
'11g9M d'après les manuscrits de
l'auteur et d'autres notes ssipplé-
iteires, 7-8, 8.00 4.00,

1020- Richon M. L.- Vue générale
de l'histoire de l'Egwlise, 2e' édit.,
1.8, 50 20

1021. %eVue des que5tions histori-1
que8 ;années 1872-73, 4 forts vois.
'n8 dem. rel. veau, 12.00 3.00

F3O.~Svestr TyboAe. Esquisse

h'isorque de la 1ersécution reli-
gieuse sous le règne d'Elisaheth
traduit de l'anglais ave-,c l'autoi isa-

t'o 1 sous les yeux <e 'auteur,
75 30

10e onters H. G. Ilistorio eû
clesiaticoe compendium prSelectio-

1028. Foelon. Le christianisme
Présenté aux hommes dit monde
ouvrage recueillis et mis en ordrt,
par M. l'abbé 1)upauiloupt, 7e édit.
augm. l'un discours préliminaire,
6-18, 3.00 2.00

1029. Pagani R. P. J. B. L'âme
amis <e ai' fieul ;Petit ouvrage utile
à tous ; 1-18, 38 là

1030. La roi des Lys. Etudfe pro-
pheétiqiie sur le grandl monarque,
1-18, 21) 05

1031. L'imitation de Jésus-Christ -
traduise eu français par le T>. Lalle-
mand, S. J. -,nonv. édit, revue et
corr., 1-18, roI, toile, 5(0 25

1032. De Lantenay Ant. Poiresc,
abb)é <le GuiLres, grd. 1-8, ineuf, 1.00,
réduit à 2à

1033. Aubineau Leon. Mémoires
diu P Réne Raipinu S. J., sur l'Eglisi,
et la société, la cour, la ville et le
Janisénisme ; publié~es pour la pr&-
mière fois dl'après le manuscrit auto-
graphe, 4-8 neufs, 6.00 2.50
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1034. Ravelet Armand. Vie et lèt- mage à Pie IX. 1. Sermon dle M.
tres de saint Bernard, 1-4 to, neuf, Colin, Ptre S. S., pour le 5Ome anni-

2.0-éutà 1.40 versaire de la première messe de Pi('

1035. Allocution adressée par N. IX. Il- Poésies ilc M. Martjneau,

T. S. P. Pie IX aux cardinaux de la Ptre S. S., 1-8 25,

Sainte Eglise Romaine le 12 mars 1043. Laurent A. Massillon esquis-

1877 dans le palais dtt Vatican, 1-8,1 se niographiquo suivie de morceaux

réduit à OS1 choisis, 3e édit., 1-8, cart. orn. tr.

1036. Lasserre H. Notre-Dame dIo dorée, 75 25

Lotir les,g(l 1-8, sans couverture, 50, 1044. Lacombe Hl. de. Les maineS

iéduit à Io d'Occidenit, leur passe, leur aveair,

1037 . Deminuid Ilabbe. Pierre le gr. 1-8 Io

Vénérable oin la ýîie et l'influence 1045. Discours sur l'ordire monaS-

monastique au Xlle siècle, 1-8, 1.00, .uerounedans l'église abatialO

réduit à 5 1) (le Solesmes à l'anniversaire des

ý038. Brasseur de Bourbourg obsàques île Dem Guératuger le 16

Ilabbe. Histoire dlu Patrmnoaie de mars 1876 par Mgr l'évOque d'AIt

Saint Pierre depuis les i emçs apos- gers, 1-8, )

toliqû ies jusqu'à, .os jours, membre 1046. Colin Louis. Les R. P. Mon-

de l'Acadèmii de la religion cat!io- sabré, grd i-8, neuf, 25 10,

lique, auteur de l'histoire du Cania- 1047. Les Noces d'or de M. le curé
da, elO, 1-8; 75 30 dle Saîite-Foy, 1er ct. 1884, 1-S,

Brisé au dos. orné d'une photographie 10,

1939. Gaiin R. P. Année dlu mar- 1048. Icard H:. 1. D)octrine (le 14.
tyre dos~ saints apôtres Pierre et Olier exliuepar sa vie et par îO5
PdUI tra'lition de M. l'abbé P. écrits, 1.8, [.5< go'
Bélet, gr. 1-8 10 1049. Henrion M. Hlistoirc des 0i'

1040. PoujoulatBaptistin. Ilistoi- dres reiigieux, gd 1-8, 1.50 30
re des I'ap' s de[,is saint Pierre jus- Brise' au dos.
qu'à la formation du pouvoir tem-
porel suivi îl'îtn aperç,u historique1, 1050. Le nouveau Docteur de 1"'

de la question romaine depuis 1848 gîist', saint F"raunçais de Sales, év. e

jusqu'en 1862, 2-8, 2.00 90l prince de Genàève, par un ecclési5O'

Brisé ou dos. .tique, 1-8, 2.00

1041. Noces d'or de Pie IX, dis- Biéa ds

cours prononcé à cette occasion par 1051. Buet Chs. Paul Féval. SouYe,

M. Chautvenu à la séance littéraire nirs d'un Imi, 1-8 0

et musicale donnée à l'Université 1052 li e Saint Georges, martYr

Laval. en l'honneur dlu cinquantiÙ- Ille siècle, - Pape saint MarcellO'

me anniversaire du sacerdoce de Sa - Empereuîr Dioclétien, 1-8

Sainteté le 10 avril 1869, 1-8 10 1053. Chantrel M. J. Le T. R. I

1042. Fete de Pie IX à Notre-Dame Dom Guéranger, abbé de SolesDIeBî

de Montréal le 1l avril 1869. Hom 1-8, réduit à le

ORANGER FRtÈtES. Libraire», Montréal.
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SOMIMAIRE:
1 Dimanche de la Quinquagési-ne. - II Les écoles canadiennes-françaises aux

Etats-Uinis. - III Les Cendres. - IV La mort du docteur. - V Pourquoi certai-
nes personnes s'ennuient à Vêpres ? - VI Canada et Terrenetive. - VI 1 Chironi-
que diocésaine. - VIII Chronique du diocè-se de Si-Hiyacinthie. - IX Chronique
du diocèse de Sherbrooke. - X Nouvelles diverses. - XI Aux prières.

OFFICES~ EXTRAORDÎNAIRES
Dimanche 4.. - Annonce du carême et du temps pascal.
Cath6drale. - Dimianche 4, confirmation à la messe de 7 g heures, bénédictioz

-des cierges à 50 heures par Monseigneur l'archevêque.
Mercredi 7. - Bétnédiction des cendres par Monseigneur i'archevéque à 9 heures.,

Il y aura sermon.
Tous les soirs du carcûme à 7 heures, prière du soir et instruction.
Dimanche 4. - Solennité des Titulaires de St-François dle Sales, de Ste-Brigide

:à Montréal, de la Purification à Repentigny, de St-BIaise, de Ste-Dorothée, de St-
Jean de Matha et de Stc-Scholastique.

DIMANCJHE DE LA QUINQUAGESIME

<Voilà que nous allons à Jérusalem ; et tout ce. qui a été ècrit par
le.s prophètes au sujet dlu F'i s de l'homme sera

accomp)lit. ) (S. Luc, XVIII).

1. E'xtrons dans les intentions de '1Eglise qui -veut que nous
commencions dès aujourd'hui à méiiter plus attentivemept lç
mystère des souffrances de notre Sauveur,, afin de nous détourner
des vanités et des désordres de l'esprit du monde. Fendant que
Jésus-Christ ani once qu'il va mourir pour nous, combien de
chrétiens ne songentqu'aux plaisirs! Plus coupables que les jnifs
.qui ne savaient pas ce qu'ils faisaient, ils renouvellent to.utes les
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douleurs de Jésus-Christ, ils le livrent aux dérisions du motide ;
ils paient ses bienfaits par des outrages, ils se moquent du nom
de chrétien en vivant comme des païens ; ils le crucifient en
eux-mêmes, dit saint Paul, puisqu'ils foulent aux pieds le prix de
la rédemption.

Prosternés devant le Saint Sacrement, demandons pardon pour
eux et pour nous ; déplorons notre tièdeur et nos ingratitudes ;
implorons la divine miséricorde et l'infinie bonté du Seigneur
notre Dieu.

Il. Tandis que la multitude reste froide et indifférente en face-
du Sauveur qui va opérer la rédemptiom du monde, un pauvre
aveugle, assis sur le chemin, s'émeut au bruit des merveilles qui
le frappent, et il s'écrit : Jésus, fils de David, ayez pitié de moi L
Jésus-Christ l'exauce et lui rend la lumière. Cet aveugle n'est-il
point une figure du peuple d'lsraêl tristement assis dans les ténè-
bres ? Il reconnaît sa misère et, sans se laisser intimider par la
foule qui l'entoure, il invoque le divin Messie. C'est à sa dernière
heure que Jésus-Christ accomplit ce miracle. L'aveugle ouvre les
yeux au moment où d'autres les ferment ; et la foi s'allume dans
son esprit, alors qu'elle s'éteint dans la multitude.

Qui que nous soyons, répétons souvent cette invocation salu-
taire : Jésus, fils de David, ayez pitié de nous 1

LES ECOLES OANADIENNES-FRANOAISES

Aux Etats-Unis

Nos compatriotes gagnent chaque jour du terrain dans la.
Nouvelle-Angleterre.

ILinfluence canadienne y grandit visiblement ; à tout instant
des faits nombreux le démontrent, et les américains d'ailleurs
sont les premiers à le reconnaître.

Il y a quelques mois, par exemple, deux de nos compatriotes
on été élus échevins dans 1.. ville de Worcester. Peu de jours
auparavant, deux autres avaien±t eu le même honneur à Woon-
soket, et M. Aram Pothier, jeuiie homme de grand talent, vienD
d'être nommé maire 'e cette dernière ville par une majorité de
600 voix environ.

Les américains, en cette circonstance, ge sont unis aux.
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canadiens pour féliciter et acclamer le nouvel élu. Tous les
journaux de la contrée, ceux de Woonsocket comme ceux de
Providence, lui ont décerné les plus vifs éloges.

C'est à cette même occasion que M. l'abbé Dauray, curé de la
paroisse canadienne du Précieux-Sang, a été invité à faire les
prières d'usage, lors de l'ouverture des séances du conseil muni-
cipal. Et c'est la première fois, pensons-nous, qu'un prêtre catho.
lique est appelé à remplir ces fonctions aux Etats-Unis

L'influence toujours grandissante, dont nous venons de donner
quelques preuves, se manifeste aussi par les"progrès remarquables
de la langue française.

Nos compatriotes la parlent aujourd'hui, cette langue si noble
et si riche, avec plus de soin et de perfection, ils l'étudient avec
un respect filial, ils y paraiFsent plus attachés que jamais 1

Quelle est donc la cause de tant de faits consolants?
Cette influenc3 de jour en jour plus accentuée, cetattachement

des canadiens émigrés pour la langue de leurs ancêtres, ce culte
qu'ils ont voué aux traditions de la Province de Québec et à la foi
catholique, tout cela est dû aux sociétés de saint Jean-Baptiste et
aux conventions nationales, aux sacrifices que se sont imposés
nos prêtres et nos religieux, et aussi, nous le disons avec bonheur,
au zèle de tous, au zèle déployé, en particulier, par ces journalistes
dont la mémoire est vénérée à bon droit, dont les actes et les
paroles étaient inspirés par un sens politique profond, par un
sens religieux digne d'être cité comme exemple.

Tout cela est dû surtout aux écoles établies maintenant au
milieu de presque toutes les congrégations canadiennes.

Aussi regardons-nous comme un devoir de féliciter chaleureu-
sement ceux qui les ont fondées, ceux qui les dirigent et ceux
qui les soutiennent avec une infatigable générosité.

Ces écoles, à peu près partout, sont très florissantes.
La moyenne deb enfants dans chacune d'elles est de cinq

cents. A l'école paroissiale d'Holyooke, ily en a plus de onze cents.
Celles de Notre-Dame de Worcester et de Woonsocket étaient
devenues trop petites ; mais des paroisses ont été détachées des
églises mères, et, cette année, plusieurs classes sont en plein
fonctionnement dans les nouvelles congrégations de South-Wor-
cester, de St-Joseph et de Ste-Ane.

Ajoutons que dans la plupart des écoles françaises de la Nou-
velle-Angleterre, l'enseignement est donné par des religieuses
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venues des plus importantes communautés de la Province de
Québec. Les instituts qui ont accepté des missions dans les Etats
de l'Est, sont ceux de Sainte-Anne, de Lachine. - de Jésus-Marie,
de Sillery, - de Sainte-Croix, de St-Laurent, -de la Présentation,
de St-Hyacinthe, - de l'Assomption, de Nicolht, - des Ursulines,
de Trois-Rivières, - de la Corgrégation de Notre-Dame, de Montréal,
- des Sœurs-Grises, de Montréal, de Québec et de St-Hyacinthe.

Rien d'étonnant si ces écoles, greffées sur la puissante organi-
sation des paroisses catholiques et fécondées par la sage direction
du clergé et le dévoûment des religieuses, ont eu pour résultat
de perpétuer le sentiment canadien et l'esprit de foi dans l'ame de
nos compatriotes émigrés, sans y diminuer en rien, cependant, la
loyauté jurée ou promise tacitement à leur patrie d'adoption et le
respect pour les croyances étrangères.

Rappeler au citoyens ses obligations sacrées, ses solennels
engagements, conserver, en même temps, et développer ce qui
est propre à sauvegarder ou à perfectionner les races comme
les individus ; ne jamais affaiblir la notion du devoir civique,
mais ne jamais détruire non plus les nobles instincts du conr,
ne jamais étouffer la voix du sang ; tel a été, invariablement, le
rôle. de l'église catholique, le but poursuivi par l'ensemble de
ses ininistres, de ses religieux et de ses religieuses.

Et aux Etats-Unis, non moins qu'ailleurs, dans les écoles non
moins que du haut de la chaire et qu'au milieu des grandes
assemblées nationales, le prêtre s'est toujours montré d'un
admirable empressement à inculquer ces principes de droits sosial
aux canadiens-français.

Si quelques doutes s'étaient élevés à ce sujet, des citations
nombreuses, que nous donnerons ici même la semaine prochaine,
les feront'vite disparaître.

LES CENDRES

Les Cendres sont une des plus belles, des plus touchantes et des
plus sublimes cérémonies de l'Eglise. Le prêtre prend des cendres
qu'il a bénites, les impose èn forme de croix au front de chaque
fidèle, - fût-il un roi ou même un géhie - en lui disant
« Homme, souviens-toi que tu es puussière, et que tu retourneras

-en poussière. » Quel enseignement 1 Qàel aiéantissement de
Vorgueil humain au pied de la croix I
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Allons recevoir ces cendres en expiation de notre orgueil passé,
en humiliation de toutes nos fautes, en esprit de pénitence et de
réconciliation, avec tous les sentiments qui doivent animer une
àme chrétienne au commencement du saint temps du carême.

Le temps de la Communion pascale

Le temps de la communion pascale s'étend, dans ce diocèse, du
mercredi des cendres au dimanche de la Quasimodo.

L'ouverture en est annoncée par la sonnerie solennelle des clo-
ches la veille de mercredi des cendres, le soir, après l'Angelus, et la
clôture en est annoncée le dimanche même de la Quasimodo.
Cette sonnerie, dit l'appendice au rituel, peut durer environ un
quart d'heure, en y comprenant l'Angelus.

Règles pour l'observation du careme

Voici les règles pratiques pour l'observaLiOn du saint temps du
carême dans ce diocèse.

Par un indult du 7 juillet 1844, N. S. P. le Pape Grégoire XVI
a jugé à propos de règler plusieurs points concernant l'abstinence
et l'usage de la viande pendant le carême.

Suivant la teneur de cet indult, on doit, pendant ce saint
temps, faire maigre .

lo Le mercredi des cendres et les trois jours suivants
2o Tous les mercredis, vendredis et samedis des cinq premières

semaines;
3o Le dimanche des Rameaux et les six autres jours de la

semaine sainte.
Le même induit permet l'usage de la viande tous les autres

dimanches du carême, ainsi que les lundis, mardis et jeudis des
cinq premières semaines ; mais dans ces derniers jours on ne
peut faire qu'un seul repas en gras et il est défendu de faire
usaje de poisson à ce repas.

En vertu du même indult, il est aussi permis, les jours d'absti-
nence :

Io De faire frire du poisson ou des oufs avec de la graisse ou
même du lard, pourvu que l'on ne mange pas le lard;

2o De faire boullir du lard dans la soupe ou d'y mettre de la
graisse ou du saindoux ;

3o De faire bouillir de la pâte dans la graisse, ou de faire
entrer de la graisse dans la confection des patisseries. Mais on
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s'est pas autorisé à se servir pour préparer les aliments du maigre
de bouf, de poulet, etc, etc.,

On peut aussi.
10 Le matin des jours de jeûne prendre quelques bouchees

de pain et un peu de thé, de café, de chocolat ou de quelque
autre breuvage.

2o Le soir des jours de jeûne où il est permis de faire un repas
gras, on peut manger la soupe même grasse qui serait restée du
diner. (Cette dernière permission s'étend à toutes sortes de personnes).

Enfin ceux qui, à raison de leur âge, ou de leurs travaux sont
exempts du jeûne peuvent, aux jours de jeûne, où le gras est
permis, manger gras à tous les repas.

Non seulement pendant le carême, mais tous les jours maigres
de l'année, il est permis de se servir, dans la préparation des
aliments maigres, du gras de lard,de bouf, de mouton, de poulet.

LA MORT DU DOCTEUR

Dans une paroisse que je n'ai point charge de nommer, vivait
un vieux mélecin de campagne retraite,homme instruit et habile,
et, pour cela, fort regretté de sa clientèle. On ne l'avait jamais
vu donner le moindre signe de religion ; en revanche, il s'était
toujours montré impie forcené, abusant de sa supériorité intel-
lectuelle, de ses connaissances et des sophismes de ses journaux
pour ridiculiser les pratiques catholiques. C'était le Voltairien
de l'endroit. De son patron, il avait encore les mours équivoques
et la vie scandaleuse. Le portrait serait incomplet si, à toutes
ces tristes qualités de notre homme, je n'ajoutais que moitié par
tempérament, moitié par système, il était un type achevé de
ces esprit bourrus et rogues qui en viennent à ne plus décolé-
rer. Une cruelle maladie, qui le minait depuis des années,
n'était point faite pour adoucir son caractère. Aussi vivait-il
dans sa maison comme un démon, ne commandant son monde
qu'à force d'emportements, de menaces et de blasphèmes.

Cependant, le mal entrait dans une phase aiguë. Le médecin
déclinait visiblement et son entourage comprit que la mort n'était
plus qu'une question de jours. Avertir l'irascible docteur de son
danger, nul n'y songea ; y eut-on songé, personne n'eût voulu
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prendre sur soi une démarche au bout de laquelle on prévoyait
-une orageuse tempête. La visite d'un prêtre semblait, d'autre
part, si inutile et si dangereuse, qu'on né*,ligea pareillement
d'avertir le curé de la paroisse.

Celui-ci était un des voisins du docteur et, accidentellement, il
fut aussitôt au courant de la situation. Grande fut son anxiété.
Il se trouvait dans un de ces cas trop nombreux, hélas ! aujour-
d'hui, où la visite des malades devient pour les pasteurs d'âme
un devoir difficile. M-tis son hé-itation fut courte. Le docteur
n'était-il pas son paroissien ? N'y avait-il pas là un moribon à
préparer, une âme à sauver ? Et puis, ne pouvait-il pas, après
tout, tenter une première visite, de pure politesse, et se ménager
ainsi plus tard une entrée dans la place ? Ces réflexions faites, il
prend son chapeau, son bréviaire et son chapelet, entre à l'église
adresse au ciel une fervente prière et s'en va sonner à la porte de
son terrible voisin.

Un domestique vient ouvrir ; à la vue du prêtre, il recule
effrayé. Le curé, qui comprend cette épouvante, cache ses pro-
pres alarmes et prie qu'on l'annonce à M. le docteur. Pour toute
réponse, le valet lui fait signe d'écouter les éclats de voix et les
rugissements qui partent des appartements du fond. Le curé
reconnaît bien là les violences habituelles du médecin, mais n'en
renouvelle pas mcins sa demande. Le domestique refuse net de
se charger d'un pareil message. a J'irai donc sans étre annoncé, »
dit le prêtre. Et, guidé par lis furieux appels qui ietentissent
toujours, il se dirige vers la chambre du maître.

Son apparition dut imprimer au cerveau du vieux docteur une
secousse inaccoutumée et bouleverser tout le cours de ses idées ;
car, pour la première fois de sa vie, il resta bouche close. Le curé
en profite pour présenter ses politesses au malade, compatir à
.es souffrances et entamer une de ces conversations, en appa-
rence toute faites de banalité;, mais, en réalité, pleines de pieu-
ses diplomaties et dans lesquelles l'homme de Dieu épie le moin-
dre mot qui lui permettra des réflexions plus sérieuses. Après
quelques brèves réponses dites d'une voix sèche, mais en termes
polis, le médecin semble s'oublier, raconte ses souffrances, l'his-
toire de sa longue maladie, la gravité actuelle de son cas, l'affai-
blissement de ses forces...... Enchanté d'un si excellent début,
le prêtre se rassure, et, pendant qu'intérieurement toute son
âme prie, il invite son -paroissien à ne pas désespérer, à prendre
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confiance, et, si sa science est à bout, à recourir au Maître de la.
science et de la santé, à se recommauder au bon Dieu et à la
Sainte Vierge. Il n'en fallut pas plus pour lâcher le torrent.

« Je ne connais pas ces machines-là, » grommela l'impie. Le-
prêtre eut l'héroïsme de ne pas relever le blasphème et de rester.

Il se tait quelques instants, puis ramène la conversation sur des
sujets moins brûlants. Ceâpendai voyant le calme revenu, il
veut, avant de se retirer, faire une de'nière tentative et, douce-
ment, de sa voix la plus alfable, il rappelle au docteur la protec-
tion de Dieu et de la Vierge. « Je me moque de l'un comme de
l'autre, » grogne encore une fois le moribond. Désespéré, le
pauvre curé sort. Il retourne à son église et, prosterné au pied
de l'autel, recommande à la Mère des douleurs cette pauvre âme-
qui s'en va perdue pour l'éternité.

La porte du médecin était à peine refermée sur le prêtre, qu'à
l'intérieure la tempête recommençait. Le do<,teur appelait son
domestique. Celui-ci, n'augurant qu'une inouvedle bordée d'in-
jures, se présen te timidement ; « Jean, lui dit le malade, je ne
suis qu'une grosse bête. M. le curé est venu me faire une visite
et je l'ai mal reçu. Il venait par politesse et par devoir, pour
mon intérêt, et poussé par le grand désir qu'il a de mon bien.
Au pauvre homme, je n'ai répondu qu'injures et grossièretés.
Je suis un misérable. Cours au presbytère et supplie M. le curé
de revenir au plus tôt. »

Le valet n'en peut croire ses oreilles ; son maître prêt à faire
des excuses ! le docteur impie réclamant un prêtre ! Il supçon-
ne là une abominable machination, et, soit pour épargner au
prêtre une déplorable réceptien, soit pour éviter à son maître
une aggravation de sa faute, il sort pour une course quelconque,
mais se garde bien d'aller au presbytère. Une demi-heure se
passe, puis une heare, sans que personne soit de retour. Le
malade s'impatiente ue ces retards : il sonne : « Est ce* qpe
Jean n'est pas rentré ? N'est-il pas allé chercher M. le Curé ?
Serait-il absent? Mon Dieu, mon Dieu, que vais-je devenir 1
Allez donc voir ce qui se passe, pourquoi ces délais, et si vous
trouvez M. le Curé chez lui ou à l'église, ramenez-le sur l'heure.
Je veux le voir. »

La servante ne fait qu'un bond jusqu'à l'église. Lý curé priait
toujours.

- M. le docteur vous demande.
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- Je vous suis, repond le prêtre, qui ne peut retenir sa joie et
ajoute à demi-voix : a Merci, mon Dieu 1 saint Mère de Dieu-
merci 1 »

Q telques minutes après, il se retrouvait au chevet de son
paroissien.

-Monsieur le curé, disait celui-ci avec des larmes dans les
yeux, je suis bien coupable. Quand vous êtes venu tantôt, j'étais.
décide à vous repousser et à vous interdire par mes brutalhtés
tout propos religieux. Je n'ai que trop bien réussi. J'ai vu votre
réserve, votre silence et votre départ précipité. Tout cela devait
me réjouir, mais tout cela m'a bouleversé. Une épouvante inex-
plicable a saisi mon âme, et j'ai soudain compris qu'en vous
repoussant je repoussais Dieu.

- Lt c'est Dieu qui me ramène pour vous réconcilier avec lui.
-Oui, c'est Dieu... M. le curé, je suis chrétien, baptisé et com-

munié. J'ai reçu une excellente éducation. Les passionsqui m'ont
perdu n'ont pu étouffer ma foi, qui surgit à cette heure dans sa
plénitude. Aidez-moi donc à réparer mon triste passé, et s'il en est
temps, encore, à mourir en chétien.

Longue fut l'entrevue. Et quand, l'âme remplie de joie, le prêtre
quitta son malade, celui-ci balbutiait les prières de son enfance
et pressiit sur ses lèvres un crucifix retrouvé, non sans peine, au
fond des meubles. Vers la nuit, le curé reparut avec les Saintes-
Huiles et, devant tous les gens de la maison, récita sur le medécin
silencieux et pieusement recueilli les belles prières de l'Extrême-
Onction.

Deux jours après le docteur mourait. Le curé devenu son der-
nier ami, lui ferma les yeux.

(Semaine Religieuse de Québec).

POURQUOI OERTAINES PERSONNES 'ENNUIENT
A VEPRES?

Parce qu'elles ne chantent pas. Les psaumes et les offices de-
l'Eglise sont faits pour être chantés ; le chant des psaumes est si
simple et si beau, que tout le monde peut y prendre part.

Il n'est point de prière plus efficace que la psalmodie catholique,
pourvu toutefois que l'on se rappelle, en chantant, que ce sont
des prières qu'on récite et que, par conséquent, l'on chante du
fond du cœur et non pas seulement du bout des lèvres. Il faut
exciter en son cœur, en récitant les psaumes, les sentiments reli-
gieux qu'ils expriment.

« Si le psaume gémit, dit saint Augustin, gémissez avec lui ;
3'il espère, espérez ; s'il se réjouit, iéjouissez-vous ; demeurant
toujours unis à l'Esprit-Saint de Jésus-Christ, qui a inspiré le
psaume et qui le chante au fond de votre cour. D

La Semaine de Grenoble.
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OANADA ET TERRENEUVE (1)
Population catholique des divers diocèses et provinces, comparée à

la population entière des diverses provinces, etc., en 1893.

DIOCÈSES, Population
VICAIATS APOSTOLIQUJ.S-:, ET PRÉFECTURIES catholique

APOSTOLIQUES. 1893.

1! Alexandria.
2iAiligoiish.
*3

1Clarloi.tetown.
4 Chmatham.
5 Chicoutimi.6 Halifax.jt

8 Kîngý:ton. -i
9 London.

10 Montréal.
Il N We£stminster
12 Nicolet.
13 Ottawa-
14i Peterborough.
15 Qaebec. t
16 Riî:ouýý,î.
17 St Aibert.
18

1St-Bonîface. t

2OItHyacînthe.
'.1 '.h<rbrooke.
2*,jTororto. t

24:\Vallevlield.
'25: Vancouver.

CANADA

Diocèses.

Province d'Ontario 121,.500
Prov. N.-Ecosse, C. B ré ton; 73,000
Pros'. l<e du priace 1li-oardî(2) 48,000
Prov. du N - Brunbwick 53.010O
Prov. dé- Quèhec 58,000'
Pi ov. Nouv -Ecosse 50,ç00,
Prov. d'Ontario 50 o(0Oj

94 49 65 ,000i
94 c 60.000;

Prov. de Québec 400,000:,
Prov. de la Col-Britanniqufe 18,000'
Prov. de Quebec. 84,<)O0
Prov. d*Ontario et Québec.. (3)1 17,000

ProvT. d'Ontario. 36,500,
Prov. de Québec. 3.20,0001

te 44 3,ý00!
District d'Alberta, etc. 12.0001!
Prov. de hlanitol'a, etc. '27 0001
Prov. du Nouv-Brunswick. 63.000;
Prov. de Quebec. I 1$.500;

Ci ti0 000!
dJ'Oatario. 60000 1

Prov. de Qut'bec. 60.500'
995,50

Prov. de Col. Britannique Pt
Terri toire d'A 1dý-: a, aux E U 7f000e

1 VICARIATS APOSTOLIQUES.

1: thabaski-liackenzié>, Te~r. du Nord-Ouest.
2Pon tiac.Ter. au S. et à l'E, de la Baie n'lu..

3S'abkatc-h- wan. Ter. (lu Nordi-Oue~st, ttc.

PBFEcTUcRE APOSTOLIQUE

1 Golfe 8St-Laurent- Ter. du Librador entre Il-
G. St. L., et la Baie d-Hudson.

'Aujnur.*hui sous la dirpction de l'êvièque
de Chicoutimi.

Total - Canada.

10,000

j4 31000

7,0001

-'2 0 SR,Q00l
(1 Noait d-von4 ce L%.ý1cau aux rtchrehrs Gi-M.(. F. Bai1ktîrgil., anicieni d.put,.S-Miistra

au d.epart'mi nit drs rmaax ruhl ie, à hw.
t2)I.' di:ecfrt Chrottw opcd7i: àr-. ls u sd laMadeleinP, P.Q.( 1 ,', ditcisr d,4 ittawa comp=ed, dat.ns sa popuation to-ta<, envijron t,~1Aic daxta la

proyinrr <I< Q:ufle'e.
(4> L"i vireriat 3pmtteliqur de roniacconiprnd dans "s popuIlation totale, à res dans

la provmre' d'Ontario. 10<,121 dans la provinra de' QuVic, et 3 rtrO saTse dans les district&
-nnx organis&z. l 1Siý'gc archiépmnopa. La ré-si d=et du ý.ardig.i est à Qa6bez.
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DIOCSESPopulationDIOCSE1 cathulique

P RÉFECTURE APOSTOLIQUE. M

ILE DE TERRE-NEUVE

1 Diocèse du Havre de Gra".P. Partie N. E. et
Vile et la côte N. E, du babradior, Canada. 29.000

2 Diocèse de Si-J*-an. Partie S. E., de 1*1le. 43,000
i Preftc' UN Apostoliqlue de Saint-Geirge.

Partie de l'ile à l'ouest. 6,500

Total Terre-Neuve 80.500

Total - Canada i-' Terre-Neuve. 2, 138; .001
Pa -. 3 'in [Population

PROVINCES, ETC., DU CAINADA, entière PAP'aIa'iot, cathnlîqùe
ET Becolise- 1catholiqjue Ilecen8e-

L'LED TRR- UEment 1 193. mont
iitF, R TEFtEN uv. jjj.1891.

Noiivell.-EFcosse.............Province 4 i0,523 123.*000 122,452
Nouveau-Brun -wick ..... 4& 321..294 116,000 115,96 1
1lit-ilu-Prince-Edouard ........... ' 1 09,0gs 48S.0001 47.837

Q:îb.c................." ,4xS.586 t 307 80011,291,419
Ontario ............ ........... 2,112.989 382,-200 35,.000
Manitoba.....................' 154 4 1? 27,60') 20,571t
Aqsiniboia, Alberta. Sa>.katche District- 67,55î 29,iO 13.008
Colombie Britannilu.....Provinc-- 92,-167 25,000 2-0,367
tNon organisé...........Territoire 32, 16S ?

Population totale - Canada-----------..4.829,411 2,058,000 1. 990.465
Population approx. Terre-N..uvp-, dont 4,0(1()
sur la côte N. E., iu Lab ador.............. 204.000 80.500

t Total - Canada et Torre-Nmcuve...... 5 013.4 1112.l ls.500ni

OBRONIQUE DIOOESAINE

Réception. - Demain, premier dimanche du mois, il y aura
réception à l'Archevêché, à 8 heures du soir.

No7mination.- - Par dàrision de Monseigneur l'archevêque de
Montréal, M. l'abbé Adolphe Bérard a été nommé curé de Ver-
,chères.

Stations du Garémne à Notre-Darne. - On annonce l'arrivée pro-
chaine à Mon îréal de M l'abbé le Mon tigny, chanoine de la cathé-
drale deBordeaux, qui a été chargé de prêcher les sermons du
carême à l'églisýe de Notre-Dame.

Mfandernm collectif. - Dimanche dernier on a commencé dans
les dîfléreîîtes é-,hï,es la lecture d'un mandpment collertif des
archei:ê.ues et érêques des provinces ecc-lèsiasiiques de Qt'tb.c,
Montréal et Ottawa sur la question agricole dans ce pays. La Se-
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moine Religieuse publiera bientôt ce document dont l'importance
est facile à saisir.

Sours de S/e Anie. - Les Sours de Ste-Anne de Lachine vien-
nent de perdre en la personne de la réverende sour Marie de
l'Assomption, décédée cette semaine à l'âge de quatre-vingt sept
ans. une des fondatrices de leur institut. Les funérailles de la
vénérable octogénaire ont lieu aujourd'hui, 3 fevrier, à la mai-
son-mère de Lachine.

La féte de la Purifßca!zon au collège de Montréal. - Le 2 février,
à 10 h-ures, Mgr Emiard officiait au collège de Montréal et bénis-
sait les cierges à l'occasion de la Purification de la sainte Vierge,
qui est une des fêtes particulières de cette maison. D ins l'après-
midi, des adresses en anglais e, en français furent présen1ées à
Mgr Emard par les élèves. Et le soir M. le chanoine Bruchési
donna le sermon. L'évêque officiant et le prédicateur sont des
anciens élèves du college de Monitréal.

Hospice St-Jean de Dieu. - La solennité des Quarante-Heures,
s'est terminée le 30 janvier dernier, à l'Hospice St-Jean de Dieu.
Au delà de quatre cents patients se sont approches de la Sainte
Table.

Il fait bon de voir ces malades montrer autant de zèle et d'a-
mour pour Jesus Hostie.

Pendant que les heureux du sièclo désertent la Maison du
Seigneur et refusent de se rendre au festin divin où il sont con
viés, ]A Maitre fait appeler les pauvres, les estropiés, les aveugles et
les boiteux, C'est au milieu de ces dé>herites de la nature que le
Seigneur aime à demeurer ; c'esl là qu'il se plaît à répandre ses
grâces et ses bénédictions. Ces âmes privées de toute consolation
terrestre, Pt cependant affamées de bonheur, éprouvent des joies
innénarrables dans ces fêtes religieuses. Aussi, aver quel em-
pressement ne les voit on pas se presser aux pieds des saints
autels ? Avec quelle ferveur ils prennent part au banquet divinj
Dans ces jours de salut, les affligts se senten, consolés, la pair
renait dans leurs cours éprouvés, avec la douce espérance d'une
vie meilleure.

Notre très sainte religion seule peut produire de semblables
merveilles !

L'Earre des Tabernacles. - L'OEivre des tabernacles fondée à
Monnréat il y a près de dix huit ais, compte aujourd'hui treize cent
trente-quatre membrps. Son but est de procurer la gloire et t'hon-
neur du Tres Suint Sacremeent, en fournissant aux églises et aux
missions pauvres du linge, des ornements et tous les objets ser-
vant au culte.

D ms l'annés 1893, trente diocèses, ccni vingt-six paroisses et
vingt trois chiplles ont été assistés.

Oitre te privilège des indulgences mentionnées sur le billet
d'agrégation., quatre messes sont dites chique mois pour les
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associés: une pour les vivants, une autre pour les défunts, unetroisième pour les bienfaiteurs, et une quatrième pour intentionsparticulières.
Toute personne a le droit des'agréger à cette association moyen-nant une cutatribution annuelle de cinquante centins. Les défuntsmêmes bénéficient dps avantages de l'Suvre, quand la iétributionest offerte en leur nom.
La fête de l'Exposition des objets a lieu chaque année, généra-lement au commencement de juin.
Le salut annuel, fixé au 29 janvier, fête de saint François deSales, a élé chante, cette année, par Monseigneur l'archevêquede Montréal.
Donnons généreusement à l'autel, Dieu, en retour, exaucera nosprières et comblera de bénedictions nos familles et toutes nosentreprises.

OHRONIQUE DU DIOCESE DE ST-HYAOINTHE

Ordinaion.-Dimanche dernier, M. Chs. Hector Tétreau, dudiocèse de St Hyacinthe, a reçu l'ordre sacré de la Pi étrise desmains de Sa Grandeur Mgr Decelles. La cérémonie a eu lieu àSte-Madeleine, paroisse natale du nouveau prétre.-Le sermona éte prêché par M. l'abbé Leduc, professeur de philosophie auSéminaire de St-Hyacinthe.
Nomination.- Par décision de S. G. Monseigneur l'évêque deSt H yacinthe,M. l'abbé Tétreau a été nommé vicdire à Notre Damede Granby.
Triduum chez les RR. PP. Dominicains.- Au moment où nousallons sous presse, se poursuivent à St Hyacinthe les fêtes reli-gieuses célebrées par les R.R. P.P. Dominicains, en l'honneur desbienheureux martyrs de leur ordre Pierre Sanz, François SeranoJoachim Royo, Jean Alcober et François Diaz, qui ont subi lemartyr en Chine et qui ont été béatifies le 23 avril 183.L'église de Notre-Dame du Rosaire est resplendissan te de lumiè-res.et éclatante de décorations. Les regards s'arrêtent avec uneémotion religieuse sur un magnfique transparent représentintles cinq bienheureux, et qui s'elève au-dessus du maître-auteL •Les évêques de la province ecclésiastique de Montréal ainsique Nos Seigneurs Laflèche et Gravel se sont rendus à ce tri-duum.

Chaque jour, il y a eu messe solennelle, célébrée, mardi, par
Mgr Decelles, mercredi, par le R. P. Duchaussois, et jeudi, parMgr Fabre.

Tous les soirs aussi, des voix éloquentes on fait entendre auxfidèles accourus en grand nombre le panégyrique des nouveauxbéatifiés. Mgr Lafièctie a parlé du Missionnaire, le R. P. Desjar-
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dins, S. J. a fait voir les vertus du Religieux, et la gloire du Martyr
a été développée par M. l'abbe Dumesnil, supérieur du Séminaire
de St-Hyacinthe.

Nous espérons pouvoir donner quelques fragments de ces dis-
cours.

CHRONIQUE DU DIOOESE DE SHERBROOKE

Nomination. - M. l'abbé L. C. Larocque, vicaire à StJean-
Baptiste de Montréal, vient d'être nommé vicaire à la Cathedrale
de Sherbrooke.

Misionnaire agricole. - M. l'abbé A. Masson, curé de Ste-Anne
de Danville a eté nomme missionnaire agricole pour le diocèse
de Sherbrooke.

Bazar. - Lundi, mardi et mercredi de cette semaine, un grand
bazar, sous le patronagq de Sa Grandeur Mgr P. Larocque, à été
tenu à Lennoxville, au profit du l'église.

Quarante-heures. - Au couvent de Wotton le 1er février.

NOUVELLES DIVERSES

ongrie. -~ La uouvYele législation sur le mariage, dont le
ministère hongrois, appuyé par les francs-maçons, les juifs et les
protestants, s'efforce de doter ce pays, continue à occuper la
presse européenne tout entière. De'cette loi, voici les trois disposi-
tions principales multiplication des cas de divorce qui anéantit
l'indissolubilité ; obligation et antériorité du mariage civil ;
aboltion de tous les empêchements légaux pour les mariages
entre catholiques, luthériens, calvinistes et juifs.

La possibilité pour ces derniers de contracter mariage avec des
personnes chrétiennes, et de prendre place dans la vie sociale au
même titre que le catholique et le protestant, a été appelée eà
Hongrie la réception des juifs C'est cette disposition du projetqui
explique l'intérêt exceptionnel avec lequel le libéralisme européen
poursuit cette campagne.

La presse représentait l'épisco;pat hongrois.comme profond-
ment divisé sur la question.

La lettre collective qu'il vient d publier prouve que l'épiscopat
est uni, non pas dans la soumission mais dans la résistance.

Après avoir rappelé ia mi.ision conflée par Jésus-Chrit I
'Eglise et à ses pasteurs, aux évéques notamment, pour le bien

des âmes et des nations, la lettre épiscopale m'adresse aux fidèles
en es termes :
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c Réunissez-vous autour de vos passenrs, afin que vous soyez
unis, ne formant qu'un cœur Pt qu'une âme dans la foi, car c'est
aussi le devoir du fidèle de défendre l'Eglise.

« Rassemblez-vous autour de vos pasteurs, et, sous la conduite
d'hommes vénérés et de catholiques fidèles, élevez une parole de
protestation contre ces mesures dangereuses...

« Pleins du sentiment de notre droit, nous crions comme saint
Ambroise : Nous ne sommes pas des agresseurs, nous ne faisons
que nous défendre. i

Jeanne d'Arc. - On annonce que la Sacrée Congrégation des Ri-
tes vient de déclarer Jeanne d'Arc,la Pucelle d Orléans, vénérable..
Il nous a été impossible de contrôler cette nouvelle, faute de
temps ; mais nous avons des raisoas de la croire exacte.

Curé d'Ars. - La Sacrée Congrégation des Rites s'est; réunie
mardi, 10 janvier, au Vaticati, en séance dite anté-préparatoire,
pour l'examen en première instance de l'héroïcité des vertus du,vénérable Jean-Baptiste Viannez, cu:é d'Ars.

Chant liturgique. - Il est inexact qu'une Encyclique concernant
la réforme du chant liturgique soit sur le point d'être lancée. LeSouverain Pontife a soumis cette question du chant liturgiqive
à la Congrégation des Rites qui, à son tour, a voulu avoir l'avisdes principaux maîtres de chapelle de tous les pays ; un grand-
nombre d'évêques ont été aussi consultés. Ces informations pri-ses, la Congrégation de Rites formulera sa décision.

Le patriarche de Venise. - La. gouvernement italien s'est enfindécidé à donner l'exequatur à quatre évêques parmi ceux quil'attendaient depuis longtemps. Cela permeL de présager qu'il
devra bientôt se résoudre à le donner aussi au patriarche deVenise, S. Em. le cardinal Sarto, malgré les prétentions d'abordaffichées concernant le droit de patronage et de nomination dela Couronne d'Italie à ce siège patriarcal.

Nouveaux évêques aux Etats-Unis. - Nouveaux cardinaux. - LeSaint-Père vient de nommer, par Brefs de la Propagande, ieuxnouveaux évêques aux Etats-Unis d'Amérique. Ce sont : MgrPatrice Donahue, nommé à l'év.Iché de Wheeling et Mgr GeorgesMontgomery, aux sièges épiscopaux unis de Monterey et LosAngelos.
Ces nominations et les autres qui ont eu lieu depuis le dernier-Consistoire seront publiées, selon l'usage, au Consistoire prochainqui se tiendrait en Carême.
Eti attendant que la date précise en soit fixée, il se confirmeque le Souverain Pontife y créera aussi de nouveaux cardinaux.
On parle avec insistance de l'éminent évêque d'Autun, MgrPerraud, et d'un archevêque français.
Un arbitrage Pontißcal. -Le Nonce pontifical accréd té près les.
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Gouvernements des Républiques de P'Equateur et du Pérou, leur
a off-rt l'arbitrage du Pape pour résoudre la question de la déli-
mitation des frontières. Le Pérou a accepté la proposition.

L'envoyé pontifical acc,édité auprès des trois Gouvernements
de l'Equateur, de la Bohvie et du Pérou, et, par conéquent, en
mesure d'exei cer l'arbitrage avec impartialité, autorité et com pé-
tence, est Mgr Joseph Macchi, délégué apostolique et envoyé
extraordinaire.

Il n'y a pas de doute que l'arbitre et le médiateur naturel des
pays chrétiens ne doive être le Souverain Pontife. Cependant,
depuis longtemps on ne s'était pas adressé à ce tribunal si autorisé.

Les indulgences du Chapelet. - Voici une déclaration importante
de la Congiégation des Indulgences relativement à la récitation
en commun du Rosaire. Quand plusieurs personnes récitent en-
semble le Rosaire, il suffit qu'une despersonnes tienne en main un
chap, let bérit pour que toutes les autres gagnent les indulgences
qui y sont attachées. Quant aux occupations extérieures, défen-
dues pendant la iécitation, il faut entendre celles qui empêchent
l'attention intérieure de l'esprit.

Les tiers-ordres multipliés.-- Nous rappelons qu'il n'est pas per-
mis d'appartenir à plusieurs Tiers Ordres religieux. Cette défense
a été poriét pàr décret de la Congrégatioi. les Indulgences du 31
janvier 1893. Le ter juin de cette même année,la dite Congrégation
a declaré, que cette mesure s'appliquait au passé, et faisait tomber
les affiliations non conformes à la teneur du décret.

AUX PRIERES

Dr Victor Côté, Joliette.
Sr M. Zoé Beaubien dite Normant, des Srs Grises de l'Hôpital

Général, Montréal.
Sr Marie des Sept Douleurs, née Oliva Drolet, de l'Hêtel-Dieu

de Montréal.
Sr Dométhilde, née Brosseau, de l'Hôtel-Dieu de Montréal.
Sr Sie Aldé2onde, née Sarah Murphy, de la Congrégation de

Notre-Dame, Montréal.
Sr Marie de l'Assomption, des Srs Ste-Anne, Lachine.
Elisabeth Méthot, épouse de feu Ignace Renaud, Montréal.
M. Julien Brossard et Dame Elise Leford, son épouse, de

Laprairie.

AIRBOUR & LAPERLE, linprimeurs-Relieurs. 42, Rue bt-Paul, Montréal.



CELA DOIT ETRE VRAI
Tout le monde le dit A Montréal

Les témotgnages s'accumulent

Madame F. X. Paradis, 38 rue St-Pierre, St-Henri, dit: J'ai
souffert d'une attaque des plus sérieuses de grippe et je certifie
Par les présentes que le Sirop de Térébenthine du Dr Laviolette
a Opéré une guérison rapide et radicale.

Mmle Eug. Martel, 239 avenue Papineau, dit : Je certifie par
es présentes que le Sirop de Térébenthine du Dr Laviolette

'n a SAUVÉ LA VIE. J'ai souffert d'une sérieuse attaque de cette
terrible maladie, la Grippe, qui me laissa une bronchite et une
toux quinteuse ; ma maladie était si forte que je devins commeun squelette. J'essayai de tout sans en tirer le moinde soulage-
mient et mon médecin craignait pour ma vie. Cinq bouteilles
de 2 5c du Sirop de Térébenthine du Dr Laviolette m'ont
guérie complètement et je suis maintenant en meilleure santé
et Plus forte qu'auparavant et tout à fait exempte de signes de
bronchite, grâce à ce remède merveilleux.

hA.lfred Durocher, 102 rue St-Ferdinand, St-Henri, dit
iver dernier je souffrais d'une attaque sérieuse de grippe

thtre docteur de famille nous prescrivit le Sirop de Térében-
thine du Dr Laviolette, qui, je suis content de le dire, a opéré
n'a guérison complète et radicale.

M. H. Trudeau, 82 rue St-Philippe, St-Henri, dit : le Sirop
. Térébenthine du Dr Laviolette m'a guéri d'une attaque degrippe des plus sérieuses et je puis hautement le recommander

-Coflîfe remède de famille.

d Mine Jos. St-Michel, 77 rue Lafontaine, dit : J'ai été guérie
te une sérieuse attaque de grippe en faisant usage de deux bou-

iles de 25 cts du Sirop de Térébentine du Dr Laviolette.

In e Gravelle, 47 rue St-Philippe, St-Henri, dit : J'ai été
éré d 'une sérieuse attaque de grippe par l'usage du Sirop de

au enthme du Dr Laviolette ; cette préparation est délicieuse
o.t et merveilleusement efficace. J'en aurai toujours chez

Proprietaire J. G. LAV1OLETTE, M. D.
232 & 231, rue St-Paul, Mgentrat.,
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MILLER FRERES & TOMS
Seuls Agents pour le Canada
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IMPORTATEUR FRA±NCAIS
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Savon Normal. Hors concours, garanti pur, le meil-
leur de tous ceux importés en~ Canada pour toilette et
linge.,

Huile Aurore. Lat meilleure pour veilleuse, ilium1i-
nations, la seule employée par le Clergé français.

Huile d'Olive extra surfine, garantie pure, pour
sanctuaires.

Olarets Francais. Garantis purs a l'analyse, prie
défiant toute concurrence.

Conserves alimentaires Saupiquet. Sardines, pois,
légumes, (lu alités extra.

Pharmacie Centrale de France. Société au capital
de 10 millions, composée des pharmaciens françaio,
Produits /garant is dc toute pureté, toutes les Droguemp
Eàxtraits, Capsules, Dragées, Vins de Quinquina, etce., etc.
Prix spéciaux pour Couvents, Hôppitaux, etc.

Chocolat Poulain. Qualité sans rivale.
Vermicelle, Macaroni, Pates, Tapioca, Ciragôt

Parfumerie Francai s.
Eau Minérale Vichy d'Yoi're. $8.00 la caisse (60

bouteille s).

Pour tous mes articles, demandez

PRIX CONDITIONS ET ECHAN TILLONS.
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OWEN McGARVEY & FILS
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H. A. PEARSON &CIE
MARCHANDS - TAILLEURS
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JOS. ROBERT & FILS
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Dr LA VIOLETTE
Gu~ï lcs 1adI cs dcs Voîcs llgspÎr2toircs CtUInar~

25cet 50c~ le FLACON,
CERTIFICATS

Miontréal, 18 février 1892.

Je, 8Ouss--igné, certifie que mon petit
Rç,Çon, d sep)t ans, a été guëri1

Lue Srp de Té_rébenthino du Dr
avioletteb Il avait contracté la grip-
ýl'hiver derrnier et aucun rtrmîde

n avait pl le qouila gsr. Sa ton x é ta it
des Plus violentes et liés pénible pouir
"ils. Vers le mois île ,iilt lr î
8a toux était devenu tres grave, ilfiu sage dje ce sirop mà'rveilleî.x i t lit
guérison s'opéra après l'emploi (te
deux flûnons. La Sirop (le 'lérèbenthi-

iea de ])fls for tifie ses pourrons, car il
ria Pas toussé depuis et est mainte-

en Parfaite sanlté.

J. A. DESROSIERIS.

No Ili, rue St-Christophe,
de la scession tkeity)

1608, rue Notre-Dae .

1301tfFrais beaucoup dlepuis trois
griée' dUn0 toux opiniiatre accom1 ,a-
trtl Odf Picotements du la gorge, die

86SPiration la nuit et d'un affwb1Jîý-
inent genCral qui me faisaient crai f-

Consomption de la gorge. Jo
je di mQuItenant parfaitement bien et
ben.) *rna guérison au Sirop d1, Tt -
e7rI5 nie du Dr Laviolette. J e Wîen ai

Pr"'que0 quatre petits flacons de 25u

FELIX SAIUVAGEAIj.

~iiZutiuieir, 70J rue St-Antoine.

Bureau (lu grrffler de la Cité Ilôtel
(le ville, Nlontrikal, 5 mars, 1892, M. le
docteur Laviowtte, Montrèal.

Mon cher docteur :Votre Sirop de
Térébenthitne est sans contredit un ne-
me le merveill, ux dont 1'eflicaîcité
alîsoluc nie tardera certainement pas
à sei fai'e pgénéralement connaitre.

Je) souffriais depu is plusieu rs jours
(l'une bronchite aigue <liii me caus~ait
j(iiir et nuit dles quintes de toux épui-
sa lites, ait point que j'ava is complète.
tuenit ppenîlu lei somme- I et que *Ietais
presque dlans l'imnpossifiité1 de vaquer
il mies affaires. Arrs avoir pris divers

j'achetai une bouteille de votre SirQp
-de Térébenthine et deuixjours ap)rèsil
nie restait rien de mna bronchite.

Je dois ajouter que je vous adresse
ette, attestation (le mon plein gré et
sans qu'elle ait été sollicitée par qui
que ce soit.

Votre tout dévoué,
PENÉé flEAUSET.

Montréal, Dè'cemlîre 1890.
J. G. Lavioleitte, Ecr., M. D.

Cher Meonsieur. -Voir() Sirop de-
Téî'ébentitine nous a gueris, mort fils
et ni, d'un rhume que nous avions
dA"ilis plusieurs semaines. Deux hou-
teiiies ont siuffi. Je me fais u devoir
de lu reconmander au public.

Votre obéissant serviteur,
H. A. 13BAULT,

Mtanchomîier de la maison Coa, Doajardixe,
C Ii-ý 1687, rue Ste-CatheriUn.

11rpritaie:J. G. Lavio lette, M. D.
... ý. - ý 1-', Montréi.



C HS OESJftRDINS & CIE
IXPORT'ATIEURS ET MAN;UFACTURIERS DE

Chapeaux et de Fourrures
1537 RUE STE-CATHERINE

PARD'IESSUS EN CAOUTCHOUC NOIR, pour eecIl.
siastlqueis.

CHIAPEAUX ECCLÉSIASTIQUES.

PAR9DESSUS EN FOURMURES, pour voyage.

CASQUES. Etc., Etc., Etc.

,È TOUT A TRÈS BAS PRIX.

J. B. LASNIER &' FILS
FABRICANTS DE

Fournisheurs de l'archevê~ché de Montréal et des principales maisons
religieuses de la Province.

Importateurs des VINS de MESSE de SICILE d'ESPAGNE et d'ALCGERIE
Tiennent comme specialité L'HUILE D'OLIVE, les THES, les CAPES deO

MEILLEURS CRUS.

Adressez à J. B. LASNIER & FILS, Montréal ou Lévis

1I'?BEDEIIIC L.APOINIE
MARCHAND DE

1541 A 1551 RUE STE-CATHERINE
Monitréal,

VENDUS A DES CONDITIONS TRES FACILES

Le. lus grand Assortimient de toute la Ville.
UNE VISITE EST SOLLICITEFI.


